
La Barbade, ou du tabac à la canne

William  Courten  (1572  -  1636,  Courteen  en  anglais),  commerçant  en  lin  d'origine 
wallone, avait créé en 1616 avec Jan de Moor (marchand et navigateur hollandais)  
une société d'exploitation du tabac en Guyane, qui fit de lui un important acteur dans 
ce négoce. Très influent,  il  cherchait  à étendre ses affaires dans des contrées non 
encore occupées.

Peuplée depuis fort longtemps par les Arawaks, repérée par 
les  Espagnols  au  XVIème  siècle,  escale  des  Portuguais  en 
route pour le Brésil dès 1537, la Barbade sembla déserte au 
regard du capitaine anglais John Powell lorsqu'il y débarqua 
le 14 mai 1625.

À  son  retour  à  Londres,  il  en  parla  avec  enthousiasme  à 
Courten,  qui  mit  à  disposition  les  fonds  nécessaires  à  sa 
colonisation.

Courten, John et Henry (son petit frère) Powell y débarquent 
le 17 février 1627, accompagnés de 80 colons et 10 ouvriers, 
pour fonder un établissement qui transformera l'île en champs 
de tabac. De nombreux Européens y affluent, causant après 
quelques années une crise de surproduction mondiale. Vers 
1636, le cours du tabac chute et celui du sucre s'envole...

En  1637,  Pieter  Blower  (négociant  néerlandais  venu  du  Brésil)  amène  cannes  et 
matériel à la Barbade pour remplacer le tabac. Il produit sucre puis rhum dès 1642.
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C'est  principalement  depuis  cette  île  que  les  émigrants  anglais  rayonneront  et 
coloniseront les Caraïbes: dans la période de 1640 à 1660, les Antilles attirent plus des 
2/3 du nombre total d'émigrants anglophones vers les Amériques. En 1650, il y avait 
44'000 colons dans les Antilles.

La  sucrerie  située  près  de  St-Lucy  nommée  Mount-
Gilboa  fut  fondée  dans  les  années  1660.  Après 
diverses successions, on trouve dans les registres de la 
Barbade  la  première  preuve  documentée  d'une 
distillerie dans le monde, datant du 20 février 1703.

En 1747, le Dr William Sandiford lègue la propriété à son beau-fils John Sober, qui 
engage  son  ami  John  Gay  Alleyne  (un  descendant  des  premiers  colons  de  l'île, 
habitant St-James) pour l'aider à gérer la plantation.

Alleyne  a  introduit  de  nouvelles  souches  de  canne,  amélioré  le  rendement  des 
cultures et optimisé le processus de production, des innovations si importantes que, à 
sa mort en 1801, Sober renomma le domaine en son honneur: Mount Gay.

Depuis 1989, Mount Gay Distilleries Ltd est la propriété du groupe Rémy Cointreau 
(groupe issu de la fusion entre Rémy Martin et Cointreau).
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